
l'n curieux accident
Chicago, V—Ou annonce qu’un 

singulier accident s’est produit dan* 
une prison de cette ville et y a 
sé un certain émoi. Adossés à un 
pilitr se trouvaient de vieux fusils, 
entre autres souvenirs de la guerre 
de sécess on. Ces armes n’avaient 
jamais s«.rviet n’avaient pei 
jamais été déplacées depuis la 
re, et on les supposait toutes dé
chargées. Or, pendant l’après-midi 
alors qu’il n’y avait personne au- 
pièsdes vieux fusils, une forte dé
tonation s’est fait entendre et une 
balle est allée nouer le plafond 
Cet incident a causé une grande 
émotion dans la prison, car on ne 
s’expliquait pas tout d’abord ce qui 
était arrivé. C’éiait un des vieux 
fusils, chargé sans aucun doute 
depuis la guerre, c’est-a-dire dej 
vingt-six ans, qui venait de se dé
charger. Mais on ne s’explique pas 
encore quelle peut avoir été la cau
se qui a fait jârtir le coup.

guer

Lu folle rellglenwe
Pitt burgh, 9—Mis, Hattie Bart

lett. une jeune fi le que l’on dit être 
P très jo’ie, appartenant à un f.mille 
IV honorable de We*t Pittston (r\n- 

naylvanic), a été rendue folle par 
les piédications d’un évangeli-te ’’ 
ambulant nommé Yalman, et a dû 

„ être enfermée à l’asile des aliénés 
de l'Etat, 

lorsque
West Pittston pour y faire une série 
de sermons, miss Baitlett a été une 
des première pe sonnes de la locali

sé qui se soient converties à la doc- 
p.riue de “ l'évangélise.” Depuis 
lors, la pauvre fill , dans son désir 
je s’élo gner de ce monde de perdi 
ion et de se rapprocher le plus 

ble du ciel, suivant l^s parole-, 
j lu prédicateur, s’est mise à grimpe, 
f iur les arbres en chan antdes ca.ui- 
î ues et b’est livrée à toute sorte 
, ’excentricités du mè ne genre. 
\ D'autres fois. Hatlie s’en allait dans 
: e même but vers les édifices les 

» lus élevés qu’el e pouvait trouver 
. se cachait dans les combles, 

lorsqu’on finissait, queljuefots 
piès de longues recherches, par la 

découvrir dans ses cachettes aé/it-n- 
Les, on avait tes plus grandes ditti 

yJ uliés à la faire descendre et à la
econduire ch z elle.
la pauvre folle en ôtait venue à 

prendre en aversion son père et sa 
e mère, traitant de “ démons” et re- 
X fusant de 1 ur parler de peur qu’ils 

ne cherchassent à la psrvirtir.

I
Yalman est arr.vée à

1

Le* voleur* à Kmbm* City.

Kansas City, 9-M. William Re
gers, agent général pour le Missouri 
et le Kansas, de [’Equitable Lif- 
Insurance Company de l’lowa a été 
victime d’une tentative d’assasinat, 

* à Kansas C.ty, de la part des rô
deurs de nuit restés inconnu-.

M. Rogers, rentrait tranquill-- 
\ chez lui vers huit heures et demie 

du soir lorsqu’il a été assailli, à dix 
pas à peine de la poite de 
son, par d-ux malfaiteurs embusqué 
près d’une clôture et qu’il lui ont 
demadê la bourse ou la vie tou
rne M. Rogers cheichaità se dé
gager de l’etreinte de l’un des mat 
faiteurs, l’autre lûi a tiré un co ip

V de revolver en pleine figure, à bout
portant Les deux malfaiteurs, 

' craignant sans doute que la police 
n’accourut au bruit de la détona- 

60ut enfuis sans même esnon, se . ,
sayer de dévaliser leur victime, et 
ont bientôt dispar i dans l’obscur-
16 La police de Kansas City pré
tend être sur la t ace desauiems de 
cet attentat; maia aux derniers avis 
elle ne les avait pas ei pore tu fêtes.
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{«MileirstlÂgeik MONTRESSPECULATION.Le» convois part rout de la gare «le rue Elgin 
comme suit

TitAIN EXPRESS DE MONTREAL

Q 00 A TUT TRAIN KXPRKSRse racor- 
O.VV XX-1X1 rfant avvc l'K*press du 
Grand Trône à Cote»» pour l'Ouest et 
Montréal » vec les train du Grand Trunc pour 
l'Est et le Sud Est, e -rivant là à 11.80 a.m.

AIN RAPIDE arec »alle 
ner, arrivant à Montréal 
riant avec le» trains du 

Irai et du Grand Troue pour

Geo A. Romer,
BANQUIER & COURTIER l’fix EXTIUOKIHIHIRÏMT

REDUITS

------de-------

PROPJUEThS FOUVIERES 40 et 42 Broadway et 51 New 
Street, New-York City.

Part»; Titre», Grain», Provisions et 
Pétrole ach té«'*, vendu» et uego 

clés eur marges.
pour bro Imre expliv»

48 BUE ELGIN, OTTAWA
4 50 P-M. H, Récemment reçues, le plus 

grand nnHortimenl do montre» 
d'or et d'argent de la ville 
pour être vendu à «:n prix & 
peu près 6U contins dans la 
piastre.
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Un train quittera ’a gare du chemin Rich
mond à 7.411 f%. m. et 4.S5 p. m. »e raccor
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la Madeleine,

uveau-Brunswick, 1 
, Vile du Prince Kdo 98 Rue Rideau

l<n place «»A voue |M)«iver acheter A molllour 
marché toute* eejwes «lu grain, farlnv etc

THOMAS GORMAN
l'HOVRIETAini

30, Carre «lu Marche Iiy. 30

a.* a. McMillanLes trains express quittent Montréal et 
Halifax, tons les jours (dimanches exceptés) 
et se rendent A destina'ion de tous ces 

change eut de cha

III («mlterw en an mi et en «léinllEXPRESS DE BOSTON BT NEW-YORK 
VIA ROUSE'S POINT15jiomts sans

D'ulegants chars dortoirs (buiret)et 
^our le jour sont attachés à chaqu

Les populaires place* a eau ci ne peene 
du Cana :a s» tio vent le long de crtte 
ligne ; ou b.en, on peut s'y reu ro par cette

MCISE DESJARDINS1 20 P TÆ Quittera Ottawa gare de la
Pomt t 5 40 p. m et se raccordait 
«fruit avec les trains du Vert 

Hudsi

t à cet en-
____ inOnt Central et
on, pour l’Kdt et le Sud, 
à 7 40 «t à New-Yo-k à 7.

254, Rit* DalhOi/mk 
Marchand de Cigar «h choisi», Tahace 

IMlies, etc.
Salmi do barbier— coiffeur au 

Dallt ,ft»le.

10101 ROUI FAUX 9E TiPISSERItDhlftWHV.t et 
arrivant à Boston 
00 le lendemain matin.

Des chars dortoirs pullman »ont attachés 
trains entre Ottawa et Boston. L<‘s |«as- 

sagera d’Ottawa pour New York prendront 
les Pullman à Saint-Albana ou A Rouse’»

Les bl'Iets, les lit« et tous antres 
■elguement peuvent être obtenus an bu 
d;s billets de la cité ou aux Stations.
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ou le Continent Européen en laissant Mont 
réal, le jeudi matin, rejoindront le steamer 
pat tant à Rim inski le même soi-.

On anpjlU 1 attention di s expéditeurs sur 
les facilités supérieures gue leur offre notre 
ligue p>ur l'expédition de la farine et d 
autres marchandises dans les provinces il 

à Terreneuve ; aussi pou- l’expéili- 
<tu grain et des autres produits chex les 

marchés f urop ens 
Toutes i .foima 
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lets peuvent être
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le rouleau.

.le |K.»sèdo !«•» plus b-'atix pip»rs «1« 
choix d-i CunA'la «'t «les Etats Uni». t’.ritn«l 

nt tie papiers dorés «lep «i» '26 cent' 
bordures depuis 6 e n »
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Horloger et Bljontler

Marchand de Montres d’Or et d'Argent, Pen
dules, Anneaux et Bijoux de to. te» sortes. 

Tous les ouvrages sont garantis.
Now.SU» et 311 rue Wellinrlon. Ottawa

P. C. GUILLAUME!(Suc ’e J A Seyhold) |

j Rue Hparkfl
CHEZ

BEAUVAIS et Cie»,
No. 103, Rue Bank, Ottawa.
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LOTERIE W. O. McKAYW. J. ELLARDNouveau mugasin de (haus- 

--------- sures ---------NATIONALE 'mporuteur de Vins, Liq'.eurs, Cigares 
Tabai-s ; ans i proprié aire deFabricant de charrue* et forgeron
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visit". Je ti-ns aussi plusieurs hommes 
pour ouvrages de pratique»—satisfaction 
garantie

me faire une • L’ÏÏOTSL RICHELIEURéparation* ^«l«- mut renr#*^ e*

Agente pour les Commercants de Bol* | 
446, «46 H UO rue Muwres. ,
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gagnant de lui payer en espèce» le montant 
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Lee noms dte gagnante ne roat pas livrés 
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spéciale.

Les demandes de b. I lets seront reçue» 
juequ’à MiDI le jour du tirage.

Tirage», le 3e Mercredi de chaque moi».
l»e Secrétaire : 6. K. LELBBVRR,
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soir, à coudae des blouses et des 
ehem ses pour les prisonniers, à 
blanchir f t à repasser leur linge. 11 
y a environ trente cinq détenues 
dans le quartier des femmes, au 
pénitencier de Trenton, et presque 
toutes >nt emgloyées au même 
Ira va".

L-* shérif du comté d’Atlanlic, M. 
Johnson, avait p-is toute sorte de 
précautions aus i extraordinaires 
que ridicules pour cacher au public, 
et surtout aux reporters, dont il 
semble bien craindre les indiscré
tions, le jour et 1 Inure auxquels il 
se proposait de conduire sa prison
nière au pénienci-r. Au lieu de 
i’emm ner en plein jour et par la 
route ordinaire, comme tons les 
autres condamnés, le shérifs a fad 
lever sa prisonnière à trois heures 
et demie du matin, et l’a meuee en 
voiture, en lui faisant faire toute 
so-te de détours, non pas à la gare 
de May’s Landing, pour y prend e 
le tram de Trenton, mais à celie 
d’une localité voAine. Précautions 
inutiles, d'ailleurs,«circles reporters 
qui étaient aux aguets, ont suivi le 
shérifs et sa prisonnière dans tous 
les détours qa’ils ont fait, lien 
est résulté que le voyage, qui, par 
la route ordinaire,aurait dure deux 
ou trois heures, en a duré douze. 
Le shérifs a entouré jusqu’au der
nier moment sa prisonnière de tous 
les égards auque s il l’avait hab • 
tuée, et Mme Johnson elle-même a 
tenu à accompagner Mme Hamilton 
jusqu’au pénitencier. Lt répara 
110n a été dts p us émouvantes ; en 
disant adieu an rhérif et à sa fe vm , 
Mme Aamilton a cru sans douie 
qu’elle quittait sinon les deux seuls 

îi lui restaient, du moins les 
personnes qui eussent 

encore quelque sympathie ou 
quelque pitié pour elle

On dit que dins ces derniers 
Mme Hamilton avait commen

cé à se déshabituer progresÙAe 
ment de prendre de la morph.ne et 
de fumer des cigarettis Elle n’a
vait pas fume- depuis l’avant-veil- 
lti de son depart pour le péuitencier. 
Si sa conduite est satisfaisante, elle 
b ni fiera d’une réduction de pe.ne 
d c nt trente--leux jours, et, dans 
ce cas, elle sera libérée le 26 mai 
1891.

s ge traversé de part en part par 
la balle et son é at eet très alar-

Drsnir conjugal
Paris, 9—La salie a. s pas perdus 

du palais de justice d’I soire vient 
d’être le thé itré d'un drame conju
gal qui a viVi-m-nt impression é 
ceux que en ont été Its t moins.

l^es époux Tournadre s'étaient 
rendus séparément au trbunal pour 
répondre
b-ur instance tn divorce. Or, un 
instant avant l’audience, la femme 
Touinudre causait avec s;s parents 
deAant la porte de la sa.le, lorsque 
son mari s’est furtivement approché 
d’elle par deirière et lui a planté, 
jusqu'au man h-*, un onorme cou
telas dan» le cou. La malheureuse 
est tombée en pousanl un grand

enquéie relative à

en.
Transportée dans un hôtel voisin, 

elle a reçu les premiers soins l’un 
médecin ; mais l’arme du meurtrier 
avait pénétré dans îanuque avec 
une telle violence que quatre hom
mes ont successivement essayé de 
la retirer sans y patveier 
fallu appeler un portefaix de la hal
le pour extraire le couteau. La 
blessure est liés grave.

Tournadre a été arrêté et écroué 
à la maison d’arrêt.

Il a

L* vendetta an Kenlncky.
Louis-villle, 9 -La guerre d’ext r- 

mination que se font depuir p us de 
sept ans les familles Hatfield et 
McCoy, étab les sur la frontière d. s 
Etats du Kentucky et 1e Virginie 
occidentale, vient de se rallumer 
dans des circonstances tragiqu -s.

La fille ;du sieur Peler MacCoy 
avait promis sa main à un nomme 
Hand, a'Iié des Hatfie'.d.

Ni Peter ni H md, ne s’étant ja- 
mêlés des «.uerelles des drux 

familles, n’avaient tenu aucun 
compte des conseils donnés par les 
chefs d s factions, qui les enga
geaient à ne pas donuer suite au 
projet de mariage.

Malheur en prit, car dans lasoiré 
au moment où la noce était réunie 
dans li maison de Peter MacCoy, 
et où les flanc s s’avançaient devant 
le mmistie pour faire bénir leur 
union,plusieurs coups de leu furent 
tirés du dehor» ; la fa.iêtre de l’ap- 
pertement vola tn éclats, et las deux 
marié tombèrent mortellement 
frappés ; le ministre reçut luimê 

balle qui le ble=sa griève-

deux seules

Vu mon
Montréal, 9—Un inlivdu qui se 

trouvait au S’.-Lawrence Hall, hier 
soir, est eutié dans une chambre et 
s’est emparé d’uu capot et d’un pa
ra, luie app'-atenant a un pension
naire de ce te maison.

Le commis qui s’en était aperçu, 
mit à l'épier. Au bout de 

quelques iu tants, comma le fiiou 
ch-ichait à s’éloigner avec l*s 
objets en question, le commis est 
a;le le sasir par le bras et lui a 
lefu-ê la p rmission ce sortir.

Pendant ce temps un autre em
ployé de cette maison est arrivé 

c nslable qui a auss tô 
conduit le voleur au poste central 
de la police.

Le personnpge en question a don
né le nom de John Byrnes. 11 a 
prétendu être commis-voyageur et 
avoir longtemps été à l’emploi d- 
M. Dobbell, de Québec. Il avait 
un billet en sa p sseesion et a pré
tendu a'-or fat en eur," vû qu’il 
étai en bo.s-on

Comme M. Hjgan ne vonlait 
pas i isister pour la condamnation 
du pi- so.in.er, ce dernier a ôté re
mis en liberté.

me une
On juge de la panique qui s’em 

para ue la noce, pendant que les 
femmes, tout en poussant 
de terreur, relevaient les morts et le 
b esfié.s les homme1, s'arm.iiii à la 
hâte, se précipitaient au dehors à la 
poursuite des assassins.

Au niOimnkJML l’un 3es invités 
franchissait Iflécftl dfrja maison, il 
fu'. frappé d’une b ille èi,grièvement 
blessé.

Ma gré les plus act ves recher
ches, U n’a pas été possib e d«i re
joindre les auteurs de ce lâche ak-
sassinat.

ils se sont probablern ut réfugiés 
dans le montagnes, où tous les 1er 
mierrs des environs sont partis pour

des cris

avec un

les traquer.
Ce sera un nouveau massacre à 

àjouter aux vingt-iix m urirvs oc
casionnés par le vieilles quereil* s 
des familles H -tfield etMacCuy.

Quatre perwenaes brûlée* vive*

Dalton, 9—Li petite ville de Wi- 
(Mississipi) a été le teéâlie 

d un desiclreui incendie dans le
quel quatre personnes ont été b. û
lees vives et cinq autres gnpve- 
ment b.essées.

Le feu a éclaté vers trois heures 
du matin dans le restaurant de M. 
R. E Loti, le plus bel éia basse
ment de ce genre dans la ville. Au- 
de»sus de ta salle ue restaurant se 
trouvaient quelques 
meub ées et les chambrts d« s em
ployes. Neuf personnes étaient 
couchées dans cette étage lor que 
l’alarme a été dounee: mais déjà 
toute ia mairon ôtait en feu et la 

Cependant cinq

ATTENTION !
FITZPATRICK KT HABKIS
se lont un plaisir de reme.cier .e public 
pour l’encouragement qui liur a élé donné, 
et ils in. itent de nouveau tout le monde à 
venir faire une visite à leur magasin ; leurs 
marchandise» sont dù premier choix,

FITZPATRICK i H1RRIS
65 rue Wil'iam.

chambres

MEUBLESretra te coupee. 
des malneuieux, surpris dans leur 
sommeil par l'mceudi1’, se sout sa j- 
vés eu sautant par les fenêtres et 
presque tous sé sont grièvemeu t 
blessés dans leur chute.

L s quatre autr s, parmi lesquels 
M M. Thomas et Law 
négoc au s, et M. Paul 
r ch-j fermier, tous de passage seu
lement à Wmona, out pen dans les 
kammes. G tie catastrophe a cau- 
la blus grande émoi on à Wtnoua 
et dans toute la région.

Le plus gros et le pins beau stock de 1» 
ville. Sets de chambre à coucher! sets de 
al®n, chaises, tables, sofas, sidebosrd”, etc.

Meubles «lits K nder Garte-i à des prix 
qui délient toute compétition. Bargaint 
offeitida s to tes les lignes, tables d’ex
tension ‘t lits à r ssorte de iremière classe, 
et toutes esp’ces de fournitures d’ajparte 
menls. Une visite est sollicit e chez

Mb» Hamlltw* an péniteneler

New York, 9— Mme Eva Hamil 
ton, condamnée à deux ans de 
ptisen peur avoir essayé d'assassi
ner st servante, eet enfin au péni 

de Trenton (N wJers y) où

A. E. OLIVER
298 A 291 Kee Wellington

lhe Wellington Furniture 
House•

tenc.er 
elle'dou s. bir sa peine.

La jeune femme peur qui M. 
Hamilton, il y a quelques mois 
encore, ne pouvait pas trouver de 
toilettes assez élégantes ni assez 
coûteuses, est, dit-on, méconnaissa
ble sous son ooslume de détenue. 
Son visager d'ailleurs a beaucoup 
changé depuis son emprisonnement 
à May’s Landi g; ses traits sont 
bouleversés et eue « si d’une pâleur 
presque livide. Eva, qui passait 
sou temps dans l'oisiveté, à boire 

à fumer des

t7
JMEISSFAfER î.Ees.-iS.'K
®œm§îHsSEs^.
«contains li»!«ol nvw»pi«iM»rt v«Ihsilimitai 
ofthecœtofu.lv, ru»l' g.Thp» W. nbcijbo 
wants to sjx-nil one- itoîlsir. fini 'to RJlheln- 
furmation ho regains, v !nl«- .«nlmtwnowi i
ïïïffiw."ïïisl MKti'’«E»* f«i
l’Si

l»c «I».
NEWSPAPER ADVERTISING BDBaAu. 
i USuruoc St-PTintingHou»*S4.b New xax»

avec sea- seivaetes, 
cigarvttes et à prendre delà mur 
phine, devra, dès^ee matin, se lever 
ftveç le jour ét travailler ju|«^u:aq
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